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Management | Question de lecteur

Julian Turiel (g.) pose devant le buttoir en compagnie de Rolf Kuhn, président de la section thurgovienne de l'ASETA. Photos: Ruedi Hunger

À la recherche de perspectives
En Suisse, la culture sur buttes ne compte encore qu'un petit nombre d'adeptes. La

démarche résulte de la sensibilisation accrue au caractère vivant des sols et de la prise de
conscience que ces derniers ne peuvent pas être travaillés à volonté.

Ruedi Hunger

«Rien n'est constant sauf le changement»,

dit le proverbe, mais lorsqu'on se

penche sur l'utilisation agricole des sols,

c'est plutôt une impression d'immobilisme
qui se dégage. Serait-ce parce que de

nombreux chefs d'exploitation ignorent
les possibilités qui s'offrent à eux, ou parce
qu'ils hésitent à abandonner un système
de culture qui donne quand même des

résultats? Il y a indéniablement un malaise,

que Rolf Kuhn, président de la section

thurgovienne de l'ASETA, résume ainsi:
«Je suis toujours à la recherche d'une
vision à long terme pour les cultures. »

Une issue possible: la culture sur
buttes
Plusieurs exposés, assortis de démonstrations

pratiques et consacrés à la « culture sur

buttes», ont été organisés chez Carmen et
Theo Kreuzer à Eschikofen (TG). La culture

sur buttes est une méthode de travail agricole

vieille de plusieurs siècles qui s'est

maintenue surtout dans les régions semi-

arides d'Europe du Sud. Julian Turiel, l'un

des intervenants, venu d'Allemagne et
partisan convaincu de la culture sur buttes, met
en avant le fait que la butte offre un espace

accru où la biodiversité peut s'épanouir.

Principe de la culture sur buttes
La plus grande biodiversité tient simplement

au microclimat créé par l'exposition
solaire inégale entre les flancs des buttes

et les différences de températures qui
garantissent une meilleure circulation de l'air.

Les buttes sont confectionnées à l'aide

d'outils multifonctionnels montés sur le

châssis d'un buttoir. Ces outils sont conçus

pour ameublir et aérer le sol, pratiquement

sans le retourner. Ils forment ainsi

des buttes de terre meuble. L'important

Champignons du sol

Le mot « champignon » évoque
improprement le carpophore, c'est-à-dire

l'organe de fructification recherché par
les ramasseurs de champignons. L'essentiel

du champignon est contenu dans le

mycélium, un tissu feutré et filandreux
qui s'étend sous la terre. Les champignons

figurent parmi les êtres vivants les

plus anciens et les plus répandus.
Source : Institut fédéral de recherches sur la forêt, la

neige et le paysage (WSL), Birmensdorf (ZH)
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Complexe argilo-humique Qu'est-ce qu'une mycorhize?
L'humus a la propriété d'agglomérer les

particules du sol. À ce titre, le calcium

sert de pont entre les particules d'argile
et les substances humiques. Le produit
de cette liaison, appelé «complexe
argilo-humique», assure la stabilité de la

structure grumeleuse du sol. Ainsi, son

aération, son hydratation du sol, et son

activité biologique sont améliorées. La

stabilité de la structure a des répercussions

positives sur un grand nombre de

caractéristiques du sol.

Le terme « mycorhize » désigne la symbiose
du mycélium du champignon avec les

radicelles de la plante. Les deux organismes

échangent des substances. Près de 90%
des plantes adaptées à leur emplacement
vivent en symbiose avec des champignons
du sol. Il suffit de penser à l'extrême impor¬

tance des mycorhizes pour les arbres forestiers.

Ce phénomène touche bien moins les

plantes des champs, parce que le travail du

sol régulier et la rotation rapide des

cultures limitent fortement la formation
d'une symbiose entre les champignons et
les racines des plantes.

est de ne pas compacter le sol, qui doit
rester grumeleux. La création de buttes
a pour effet de démultiplier la surface

disponible et assure une meilleure absorption
des nutriments, de la lumière du soleil et
de l'eau. Un tracteur de 180 cm de voie

permet de confectionner des buttes écartées

de 45, 60 ou 90 cm. Avec 150 cm de

voie, l'intervalle est de 50 ou de 75 cm.

Un semoir spécial
Les graines sont déposées dans les buttes

par un semoir spécifique. La profondeur
de semis est supérieure à celle pratiquée
habituellement, ce qui lui assure une
meilleure protection contre la destruction

par le froid ou d'autres facteurs, notamment

dans le cas des céréales. Le hersage
des buttes sur semis profond assure en

outre un contrôle facile de la première

vague d'adventices. Ultérieurement, pour
réguler les adventices, on utilisera un

outil de binage spécial très fin, capable de

briser les éventuelles croûtes de battance.

Le complexe argilo-humique
Selon Julian Turiel, la culture sur buttes
favorise la formation du complexe argilo-
humique indispensable au bon enracinement

des cultures, en faisant bénéficier
celles-ci non seulement d'un bon apport
de nutriments, mais aussi d'une aération
et d'une hydratation régulières. En

l'absence d'un complexe argilo-humique
intact (voir encadré ci-dessus), aucune
forme durable d'exploitation agricole des

sols ne peut être envisagée. S'il vient
à manquer ou s'il a été abîmé par les

mesures d'exploitation, notamment par le

travail du sol, des problèmes d'érosion et
de lessivage des nutriments peuvent surgir.

Un sol structurellement endommagé
peut être affecté par la battance, un fait
certes connu mais souvent occulté. Le

phénomène se manifeste par exemple

par une mauvaise infiltration des eaux de

pluie et une capacité de rétention insuffisante

des sols.

Favoriser les mycorhizes
Le sol est une matière vivante, dont la vie

microbienne risque d'être perturbée,
voire détruite, par un travail trop intensif.

Selon Julian Turiel, la culture sur buttes
crée un milieu propice à la formation
de mycorhizes (voir encadré ci-dessus).

Après avoir adopté une technique de travail

du sol propice, il s'agit de choisir une
culture qui soit adaptée. Les cultures
dérobées peuvent également se faire sur les

buttes. Elles servent à structurer le sol et
il convient de privilégier celles qui ont
une phase d'enracinement longue. Julian

Turiel préconise le respect d'une véritable
rotation des cultures pour les cultures
dérobées également.

Conclusion
Les cultures sur buttes préconisées par
Julian Turiel, caractérisées par un travail
du sol fortement réduit, ne bénéficient

pas encore d'une grande notoriété. Il est
vrai que les maraîchers pratiquent
couramment la culture sur buttes et
bénéficient de ce fait des avantages qui lui

sont caractéristiques : surface accrue,
différentiel de température et microclimat.
Les cultures sur buttes des maraîchers

demandent cependant un travail du sol

beaucoup plus intense et n'ont qu'un
rapport lointain avec les cultures sur
buttes préconisées par Julian Turiel. La

culture sur buttes fournit une solution
aux exploitants qui regardent d'un oeil

critique le travail du sol tel qu'il se

pratique actuellement.

La culture sur buttes aide le sol à respirer. Elle améliore la rétention d'eau et offre une
protection efficace contre l'érosion.

Les outils du buttoir sont protégés par des

goupilles de cisaillement de sécurité.
Photo: Julian Turiel
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